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Notes sur quelques travaux maritimes

exécutés en Grèce.

Par L. M. PETITMERMET, Ingénieur.

Ancien élève de l'Ecole d'Ingénieurs (1871-1874).

1. — Passe de l'Euripe à Chalcis.

Le détroit de l'Euripe, qui sépare l'île d'Eubée du

continent en faisant communiquer le canal de Négrepont
avec celui d'Atalante, comprend trois passes séparées par
des bassins assez étendus. Celle du Nord ou de Chalcis est

très étroite ; jusque vers 1855 à 1860 elle n'avait que 8m,00

de largeur et lra,80 de profondeur; des travaux exécutés à

cette époque lui donnèrent une largeur de 18m,00 et un
tirant d'eau de 5m,70, mais avec un radier irrégulier.
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Fig. 1. — Plan du détroit de l'Euripe.

Le détroit, et surtout la passe Nord, présentent le
phénomène intéressant de courants alternatifs, changeant de

direction quatre fois par jour en temps normal. Il y a des

anomalies, en particulier aux equinoxes. M. l'ingénieur
Kalyvas, dans une brochure qu'il serait trop long d'analyser
ici et qui résume les observations faites à diverses époques,

en particulier pendant les travaux que nous avons exécutés

àChalcisdel889àl894, compare les variations de niveau qui
produisent le courant, avec les phases des marées ; il en

conclut d'une façon précise ce que l'on prévoyait à priori,
c'est-à-dire que les différences de niveau de la mer de part
et d'autre du détroit sont dues à la différence de longueur
des routes que la marée doit parcourir pour arriver au
détroit par le Sud et par le Nord.

Les dénivellations, et par conséquent la vitesse, sont
plus grandes pour le courant allant au Sud, ce qui s'explique
par la configuration de la mer aux abords de la passe Nord
et par la prédominance des vents du Nord. Le maximum
ordinaire de hauteur de chute est d'environ 0m,70 pour le
courant Nord-Sud; mais, quand la marée coïncide avec un
fort vent du Nord, ce maximum peut atteindre, par exception,

près de lm,00. La vitesse est rarement inférieure à

3ra,00 par seconde, correspondant à une dénivellation

moyenne de 0m,50 environ.

On prétend qu'Aristote s'est noyé dans l'Euripe de dépit
de ne pouvoir découvrir la cause des courants et de leurs
variations. S'il avait vécu au XIXme siècle, il aurait pu
ajouter à ses préoccupations la solution du problème que
nombre de gens se posaient, en Grèce : Une augmentation de

la section de la passe de Chalcis aurait-elle pour effet de

réduire la vitesse des courants

Ceux qui ont traité cette question d'une façon rationnelle,
autrement qu'en discussions en l'air, ont conclu qu'un rélar-
gissementexécuté dans les limites pratiquement possibles ne
donnerait qu'une très faible diminution de vitesse. Voici
comment l'amiral anglais Momsell arrivait à cette conclusion,

en basant ses calculs sur ses observations de mars et
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